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Diagnostic et importance de la Cysticercose bovine en Suisse

par P. Despres et W. Ruosch

I. Introduction

II y a quelques mois, uotre attention avait ete attiree par plusieurs mede-
cins gastro-enterologues de Geneve, sur une augmentation des cas de para-
sitose humaine due a Taenia saginata. Desirant avoir une idee sur la valeur
de cette augmentation, nous avons entrepris une enquete. Nous nous sommes
alors heurtes a de grosses diffieultes car les affections ä tenias sont en general
traitees d'une maniere ambulatoire et jamais declarees officiellement. Nous
avons done renonce a publier des chiffres. Une indication tres interessante
nous a cependant ete fournie par un important laboratoire d'analyses dont
les statistiques precises nous ont ete utiles. En effet, de 1954 ä la mi-avril
1961, ce laboratoire a diagnostique 121 cas dus ä Taenia saginata et 12 cas
seulement dus ä Diphyllobothrium latum1.

1954 19 cas Taenia saginata 3 cas Diphyll. latum
1955 14 cas Taenia saginata 3 cas Diphyll. latum
1956 10 cas Taenia saginata 3 cas Diphyll. latum
1957 18 cas Taenia saginata 3 cas Diphyll. latum
1958 21 cas Taenia saginata - cas Diphyll. latum
1959 17 cas Taenia saginata - cas Diphyll. latum
1960 13 cas Taenia saginata 1 cas Diphyll. latum
au 19.4.61 9 cas Taenia saginata - cas Diphyll. latum

Ces quelques elements nous ont paru suffisants pour que nous nous pre-
occupions du probleme. lis nous ont amenes a revoir nos techniques d'ins-
pection.

II. Historique et bibliographie

Nous connaissons chez l'homme 3 especes differentes de tenias: Taenia solium,
Taenia saginata et Diphyllobothrium latum.

Le premier est du ä la consommation de viande de pore hebergeant le Cysticercus
cellulosae; le deuxieme se developpe apres la consommation de viande de boeuf con
tenant le Cysticercus bovis ou inermis et enfin le troisieme devient l'liote de l'homme qui
mange certains poissons porteurs de larves plerocerco'ides.

1 Nous remercions le Dr. Steinmann P.D. et le Dr. Nicolle des precieux renseignements
qu'ils nous ont communiques.
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La Cysticercose porcine, appelee communement ladrerie porcine ou ladrerie tout
court, est decrite comme une des plus vieilles maladies de nos animaux domcstiques,
relatee dejä par les Egyptiens, les Juifs, les Grecs et les Romains. Au moyen äge
c'etaient des experts assermentes appeles langueyeurs en France, Finnenkücher en Alle-
magne, qui controlaient les betes avant l'abattage du point de vue de la ladrerie [11, 27].
La ladrerie que nos ancetres ont parfois confondue avec la lepre [27] a ete une affection
tres redoutee jusqu'au 19e siecle. Au moyen äge, en Allemagne, la viande ladrique etait
vendue dans les etals speciaux appeles «Finnenbank ». Plus tard, apres la disparition
ties corporations, les «Freibank» furent affectees ä cet usage et devinrent les seuls even-
taires oü se debitaient ces viandes parasitees. Actuellement encore, en Suisse alema-
nique, l'animal dont la viande est debitee en basse-boucherie pour tuberculose, est
appelee «finnig», rappelant ainsi le souvenir qu'au moyen äge, les etals de basse-
boucherie n'etaient approvisionnes que de viande provenant de porcs ladres. Au
XXe siecle, par suite de la disparition de la ladrerie porcine, le motif principal de mise
en basse-boucherie devint la tuberculose.

En 1852, Küchenmeister prouva que Cysticercus cellulosae n'etait autre que la
forme larvaire ou asexuee de Taenia solium, en ajoutant ä la nourriture d'une femme
condamnee ä mort de nombreux cysticerques et en trouvant ä l'autopsie plusieurs
tenias [42].

C'est en vain que nous cherchons des traces precises de la Cysticercose bovine dans
l'histoire ancienne. Ilfaut attendre 1861 pour en prendre connaissance. En effet, Leuk-
kart fut tres intrigue d'apprendre que le Taenia saginata etait frequent dans certains
pays comme la Tunisie et l'Ethiopie et que des Juifs et des Musulmans en etaient por-
teurs. Du fait que ces populations ne consommaient pas de viande de pore il devait
exister un autre vecteur. Pour cette raison, en choisissant le bovin, il ajouta des oeufs
de tenias ä la nourriture d'un veau. L'autopsie, faite quelque temps plus tard, montra
la presence de nombreux cysticerques. Cette experience, correctement conduite, ne
parvint pas cependant ä convaincre tout le monde et Küchenmeister lui-meme osa
affirmer qu'une erreur grossiere avait ete commise et que ce que Leuckart appelait
Cysticercose n'etait en realite qu'une tuberculose miliaire. Comme quoi les oppositions

faites ä la Cysticercose bovine peuvent se prevaloir d'un parrainage illustre [42].
En 1881, Zaeslein [43] a note que le Cysticercus inermis n'etait rencontre que 5 fois en
Suisse. Pour souligner la rarete du Cysticercus bovis en Suisse, Zschokke [45] ecrivait
en 1887 qu'il n'avait vu personnellement qu'une seule fois un bovin adulte porteur de
cysticerques vivants. En 1890, Guillebeau [15] trouva utile de rapporter dans le
«Schweizer Archiv für Tierheilkunde » sur un nouveau cas de Cysticercose du ä Taenia
saginata chez un bovin. Mais ä la meme epoque le Prof. Roth de Bäle, trouvait ä l'occa-
sion de 1526 autopsies 11 fois Taenia saginata (0,7%) et pas une seule fois Taenia
solium [43].

Pin Allemagne la situation etait semblable: en 1887, sur 130 733 bovides abattus ä

Berlin, 2 sont trouves porteurs de cysticerques tandis que sur 99 185 veaux, 1 seul cas
de Cysticercose est mis en evidence. En 1889, gräce ä la technique de Hertwig, qui
conseillait des incisions dans les muscles masseters, paralleles ä la mächoire, on trouvait

plusieurs centaines de cas de Cysticercose bovine [29]. Enfin, Schellenberg rapporte
qu'en 1894, 55 veaux, 6 taureaux, 1 boeuf, 1 vache et 2 genisses ont ete vendues ä la
basse-boucherie de Zurich pour Cysticercose [32].

Lc ler juillet 1909 entrerent en vigueur les nouvelles «Instructions aux Inspecteurs
des Viandes » disant ä l'art. 19: « Chez le boeuf on examinera en outre la langue, le cceur,
les masseters internes et externes (ces derniers, en cas de doute, en faisant des incisions
exploratrices paralleles ä la mächoire) ainsi que l'ensemble de la musculature, pour y
rechercher la presence de cysticerques.» Buri ä Berne en 1915, appliquant cet article
ä la lettre, trouvait 0,4% de betes cysticerquees. II faisait alors des incisions exploratrices

aux masseters (tout en se limitant ä un masseter externe et ä un masseter in-
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terne) sur chaque bete, estimant que chaque animal etait suspect de Cysticercose. Par
une lettre officielle, l'Office federal de la Sante publique partageait egalement son point
de vue [7]. Or, s'estimant leses dans leurs interets, les maitres-bouchers recoururent
contre cette interpretation et obtinrent gain de cause aux depens des interets
des consommateurs, les experts designes ayant declare que le «postulat Buri» (tout
animal est suspect de Cysticercose) ötait abusif et que l'incision des masseters ne devait
etre faite que dans les cas douteux au sens de la loi. Cependant, le gouvernement balois,
appuye par la Societe bernoise de Medecine et de Pharmacie, ainsi que par le veterinaire
cantonal de Schaffhouse, adressa un recours au Conseil federal contre les directives
contenues dans la circulaire du Departement de l'Economie publique, etablies selon les
decisions des experts. Ce recours, apres de nombreuse3 discussions fut malheureuse-
ment ecarte [6]. Des lors, les veterinaires-in3pecteurs des viandes devinrent tres cir-
conspects dans la recherche du Cysticercus bovis.

Par contre, le Colonel Buser, veterinaire en chef de l'Armee suissc, pendant la
premiere guerre mondiale, ordonna l'incision de tous les masseters de bovins adultes.
Krupski, dirigeant a Liestal une boucherie de campagne pour une division, etablit
alors un pourcentage encore plus haut que Buri: 5,9% des betes etaient cysticer-
quees [21].

Quelle est la situation aujourd'hui? L'article 22 des Instructions aux Inspecteurs
des Viandes dit: « Chez le boeuf on examinera la langue, le coeur, les masseters externes
et internes, le diaphragme et l'ensemble de la musculature pour y rechercher la
presence de cysticerques.» Le mot «incisions» a disparu et le mot «diaphragme» a ete
ajoute. D'autre part, les incisions ne semblent pas formellement interdites. Depuis des
annees elles font partie integrante de l'inspection courante ä l'Abattoir de Bäle [18].
Dans les autres abattoirs de la Suisse alemanique on se borne, a notre connaissance, 5
une coupe dans le coeur et en Suisse romande on se contente d'un examen superficiel.
Allenspach [1] note a ce propos que la Cysticercose bovine existe encore en Suisse: 1°

parce que les incisions musculaires ne sont pas demandees par la loi et 2° parce que la
Cysticercose bovine n'est pas soumise ä, la declaration obligatoire.

Plus recemment, Engeli [9] a demande que les incisions des masseters soient men-
tionnees in expressis verbis dans les Instructions aux Inspecteurs des Viandes.

En Allemagne, les incisions dans les masseters sont obligatoires depuis le 3 juin
1900. Pourtant, entre les annees 1951 et 1959, le pourcentage des animaux trouves
porteurs de cysticerques vivants a augmente pour le pays entier de 0,381 k 0,715 [36].
Recemment, la legislation allemande a ete rendue plus severe encore: des coupes
supplementaires doivent etre faites dans la langue, le coeur, le diaphragme et chaque
animal, sur lequel est constatee la presence de cysticerques morts ou vivants, est
congele avant la vente publique [5].

En Angleterre la Cysticercose etait inconnue jusqu'en 1947. En 1954 on trouvait
de 1,03 a 3,47% de cas [40]. Les incisions dans les masseters sont pratiquees aussi dans
les pays nordiques, en Belgique et aux Pays-Bas. La situation est autre en France oü
la statistique officielle donne le chiffre de 0,009% [27]. II est interessant de connaitre
a ce sujet l'avis d'un eminent parasitologue francjais, Marotel, qui ecrit: «II faudrait
pouvoir faire des incisions exploratrices sur les sieges de predilection or, jusqu'ici, elles
sont partout defendues. II resulte de cette difficulte que l'affection est rarement decou-
verte, ce qui entraine deux consequences: 1° eile parait exceptionelle, alors que, en
realite, 5% des boeufs francjais sont parasites. 2° les cysticerques, passant presque tou-
jours inaper§us, sont k peu pres tous consommes [25].

Nous donnons sous forme de tableau des pourcentages d'animaux atteints de
Cysticercose, trouves par differents auteurs en Suisse, en Allemagne, aux U.S.A. et dans
quelques pays africains, afin de montrer l'importance que la Cysticercose a prise actuel-
lement.
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Tableau 1 Quelques pourcentages d'animaux cysticerques.

Auteur Annee Localite
Betes cystic.

%
Viabilite des
cysticerques

Buri 1915 Berne 0,4 morts et vivants
Krupski 1918 Liestal 5,9 morts et vivants
Abattoir Bale 1960 Bale 1,37 morts et vivants
Funck 1930 Neumünster

(Holstein) 5,1 vivants
Schauser 1938 Thüringen 10,5 vivants
Lehmann 1950 Braunschweig 0,987 vivants
Struck 1951 Hamburg 0,56

0,98 vivants
Summa u. Steppe 1956 Nürnberg 1,62 vivants
Varges 1957 Dresden 14,2 morts et vivants
Brandes 1958 Hannover 1,79 vivants
Niederehe 1959 Witten (Ruhr) 1,1 vivants
•Ludwig 1959 Flensburg 10,4 morts et vivants
Schurian 1960 Frankfurt a.M. 10,0 morts et vivants
Friedrich 1961 Hagen 3,08 vivants
Brönstrup 1961 Flensburg 12,6 morts et vivants
Statistisches
Bundesamt
(Steigler) 1951 Bundesrepublik 0,381 vivants

1959 Deutschland 0,715 vivants
Biche et
Thienpont 1959 Ruanda-Urundi 69,06 non specific
Marsboom 1960 Urundi 80,9 non specific
Peel 1953 Freetown

(Sierra Leone) 38,4 morts et vivants
Sussman 1950 Arizona (USA) 12,0 non specifie

Le diagnostic intra vitam de la Cysticercose bovine a ete essaye par Clarenberg en
1932 [8]. Sur un veau artificiellement infecte il a reussi ä demontrer des anticorps spe-
cifiques par le test de fixation du complement. Ce procede n'a toutefois pas trouve d'ap-
plication pratique et les cysticerques du boeuf sont encore actuellement recherches ex-
clusivement sur l'animal abattu.

Depuis que l'on a fait des incisions exploratrices notamment dans les masseters et,
a un moindre degre, dans le coeur, qui sont tous deux appeles sieges de predilection
principaux, cette parasitose a ete frequemment constatee dans les abattoirs europeens,
tandis qu'elle etait presque inconnue auparavant. Les cysticerques sont beaucoup plus
rares dans la langue, le diaphragme et l'cesophage, denommes aussi lieux de predilection

secondaires.
Le Coultre [22] en 1927 a fait une vaste enquete dans l'ile de Bali pour determiner

la valeur des incisions exploratrices des masseters. Ainsi en examinant 3810 bovins, il
a trouve 937 animaux cysticerques qui etaient depistes dans le 83% des cas par l'exa-
men des masseters. L'auteur faisait aux masseters externes 4 incisions jusqu'ä. la crista
zygomatica et 2 k 3 incisions aux masseters internes. Toutes les carcasses etaient desos-
sees et l'auteur avait la possibility d'y faire les incisions qu'il voulait.

Lehmann [23] a cite de nombreux auteurs qui ont trouve des cysticerques en
d'autres endroits que les lieux de predilection. C'est pourquoi il est d'avis que les em-
bryons hexacanthes n'ont aucun tropisme special pour un organe quelconque de l'or-
ganisme animal et qu'ils sont seulement repartis selon le volume ou l'intensite de l'irri-
gation sanguine propre h chaque organe.
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Les rapports qui semblaient faire diminuer l'importance de l'examen des masseters
sont nombreux. Ainsi Viljoen [42] a cite les auteurs suivants: Morot, Beunders, Alix,
Hammer, Teppaz, Vallade, Claverie, Nakanishi, Ransom, Slooten et Coussi.

En 1950 Jepsen et Roth, en faisant l'autopsie de 23 veaux soumis ä une infestation
experimental, ont constats la presence de cysticerques sur l'epicarde de 4 d'entre eux,
selon les techniques habituelles d'inspection. En revanche, en pratiquant de tres nom-
breuses incisions dans la musculature, ils pouvaient mettre en Evidence des cysticerques
chez les 23 sujets d'experience.

Enfin, il est interessant de relever, qu'en examinant les masseters, en plus de
l'epicarde, ils trouvent 6 veaux parasites supplementaires. Par l'examen du cceur il faut
encore ajouter 6 nouveaux cas tandis que celui de la langue n'en pouvait apporter qu'un
seul [19].

D'apres les recherches faites par Biche et Thienpont [2] en 1959 et par Marsboom,
Van Parys et Brodsky en 1960 [26] au Ruanda-Urundi, l'examen des muscles masseters

est sans importance. Marsboom et collaborateurs donnent au tableau ci-dessous
la localisation des cysticerques trouves sur 308 carcasses monocysticerquees.

Tableau 2 Localisation des cysticerques selon Marsboom.
0/ 0//o /o

coeur 19,4 masseters internes 0,6
langue 18,3 oesophago 1,2
muscles du cou 14,2 region sous-pleurale 1,9
muscles cruraux 12,3 muscles dorsaux 0,6
poumons 8,4 muscles psoas 0,6
muscles oleocraniens 7,1 muscles pectoraux 1,2
ganglions 5,1 foie 0,6
masseters externes 3,8 reins 0,6
diaphragme 3,2

Biche et Thienpont specifient qu'ils n'ont pratique qu'une seule incision dans les
masseters internes et externes.

III. Technique de recherche

Afin de juger de l'importance de la technique d'inspection sur la mise en
evidence des cysticerques, nous croyons utile de presenter un tableau etabli
d'apres nos chiffres d'inspection qui comprend trois periodes.

Periode de — a tetes inspect. positifs °//o

1. janv.—aoüt 60 6391 3 0,05

2. sept. 60-fevr. 61 5743 36 0,6
%

3. mars—mai 61 2760 146 5,3

Durant la premiere periode, seuls les masseters internes etaient superfi-
ciellement incises. Pendant la seconde periode deux incisions peu importan-
tes etaient faites dans chacun des quatre masseters. L'inspecteur des viandes,
en effet, veillait a ne pas endommager la viande de fa§on ä ne faire qu'un
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minimum de degät. Enfin, dans la troisieme periode, malgre une tres vive
opposition des bouchers, il fut decide de ne plus tenir compte de la valeur
marchande des muscles masseters et d'y faire un maximum d'incisions. Pour
ce faire, il est necessaire d'utiliser un couteau a longue lame et de debiter les

masses musculaires en tranches paralleles aussi minces que possible. On peut
ainsi faire jusqu'ä 3 incisions dans les masseters internes et 4 dans les
externes. L'examen des surfaces de coupe, dans de tres bonnes conditions
d'eclairage, doit etre minutieusement poursuivi, car le depistage des parasites
est difficile par suite, souvent, de leur faible volume. Enfin l'examen d'une
centaine de tetes demande 1200 ä 1400 incisions et l'inspection meticuleuse
de 2400 a 2800 surfaces de coupe, tout ceci pour ne decouvrir, ä peine, qu'une
dizaine de cysticerques.

Le resultat fut assez surprenant puisqu'un pourcentage de 5,3 fut obtenu.

Cette recherche ne portant que sur les muscles masticateurs, on pouvait
done raisonnablement prevoir qu'une recherche plus poussee, comportant en
plus des incisions nombreuses dans le coeur, la langue et le diaphragme, aug-
menterait encore ce pourcentage.

Coupes profondes du masseter externe actuellement pratiquees

Du reste, en consultant les rapports annuels de 1'Abattoir de Bale [18] pour
les annees 1958, 1959 et 1960, nous constatons que le 71,4 % des cas de
Cysticercose bovine est diagnostique grace aux incisions faites dans les muscles
masseters. Par des coupes faites dans le muscle cardiaque, ce pourcentage
s'augmente de 22,8; enfin, dans le 5,8 % des cas, seules des incisions dans la
langue ont permis de mettre en evidence le parasite.
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Le tableau ci-dessous donne quelques resultats positifs obtenus par
d'autres auteurs.

Tableau 3 Frequence comparee des cysticerques dans les differents lieux
de predilection.

auteurs masseters

Supplement de betes depistees par l'examen de

coeur langue oesophago diaphrag. divers

nombre % nombre % nombre % nombre % nombre % nombre %

Bäle
1958-1960
Krupski
Varges
Brandes
Lehmann
Hauke
Funck

285 71,4
35 62,5
98 72,6
55 88,7
28 93,4
66 71,0

105 83,3

91 22,8
21 37,5
29 21,5

6 9,7

14 15,0
2 1,6

23 5,8

7 5,2
1 1,6

4 4,3
1 0,8

2 2,2
13 10,3

1 3,3
7 7,5
1 0,8

1 3,3

4 3,2

Ludwig [24], en recherchanb les cysticerques sur 2891 tetes, selon les normes de
Tinspection allemande alors en vigueur, trouve 297 cas positifs. Par un examen comple-
mentaire des sieges de predilection secondaires, et en pratiquant une incision supple-
mentaire au coeur, il döpiste 4 nouveaux cas.

II partage l'avis de Glatzel [13] que l'application generale et obligatoire de l'examen
des lieux de predilection secondaires provoquerait une diminution du nombre des cas
positifs. D'apres eux, en effet, en gaspillant leur temps par l'examen des sieges ou. les
cysticerques sont rares, les inspecteurs des viandes n'auraient plus la concentration
süffisante pour examiner les masseters d'une fafjon meticuleuse.

Schultze-Petzold [33] est d'avis qu'un temps minimum fixe pour l'examen d'une
bete, analogue k l'examen des trichines, serait bien plus efficace que l'examen des lieux
de predilection secondaires.

Varges [41], en examinant 1000 animaux pris au hasard, constate 8,6% de betes
avec cysticerques vivants. Par contre, le pourcentage annuel de l'inspection courante
de la meme annee ne depasse pas 1,53.

Summa et Steppe [38] signalent que le pourcentage des betes infectees de
cysticerques est environ trois fois plus eleve dans les abattoirs des villes moyennes allant
de 40 000 4 100 000 (1,41%) que dans les abattoirs des grandes villes de plus de 100 000
habitants (0,41%). Dans ces derniers, en effet, l'examen doit se faire plus vite. Summa
et Steppe, a l'Abattoir de Nuremberg, ont ensuite donne une prime de 5 marks par
tete cysticerquee. Cette mesure fut efficace puisque, de 0,61, le pourcentage monta
k 1,62.

D'apres Brönstrup [4], Schauser, en attribuant une prime 5 des inspecteurs laics,
a fait monter le pourcentage de 2,5 k 10,5. D'apres Junack [20], le pourcentage des
betes cysticerquees dans les quartiers peripheriques de Berlin varie entre 0,023 et 0,018.
Ce chiffre est environ 20 fois plus eleve k l'Abattoir de Berlin oü il varie entre 0,4 et
0,5%. II est notö que la provenance du betail etait bien la meme.

Enfin Brönstrup [4] note que le pourcentage des betes parasitees tombe reguliere-
ment k certaines periodes pendant lesquelles les «chasseurs de cysticerques» sont en
vacances.

Friedrich [10], en compliant les chiffres de 12 annees, a etabli que le nombre des
betes cysticerquees varie suivant les saisons. Le point culminant est atteint en aoüt avec

2
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2,2%, pour aller en diminuant jusqu'en mars avec 0,9%, et de monter ensuite jusqu'en
aoüt. Les plus hauts chiffres sont atteints en juillet (1,95), aoüt (2,2) et septembre
(1,75), e'est-5-dire pendant la saison de pature.

Lors de la seconde inspection de viande, Sens [35], en examinant soigneusement des
surfaces de coupes musculaires, pratiquees lors de l'inspection faite a l'abattoir, depiste
60 nouveaux cas sur des tetes et des coeurs.

Comme l'indiquent les quelques exemples recueillis dans la litterature, le
facteur humain ou personnel joue un tres grand role dans la constatation de
la Cysticercose.

IY. Recherches personnelles

Dans le cadre de cette recherche, nous avons juge utile d'etablir une fiche
pour chaque animal parasite afin de pouvoir dresser quelques tableaux sta-
tistiques et chercher d'eventuelles correlations.

Les resultats sont consignes dans les tableaux ci-dessous.

Tableau 4 Repartition des cysticerques.

Cysticerques

Vivants

Morts

Morts et vivants

Total

T taureaux
B boeufs

Nombre d'animaux

Masseters T B V G Total

Ext 4 13 21 38
Int 1 3 13 10 27
Ext. et int - 1 2 3

Ext 1 1 25 28 55
Int — 2 5 11 18
Ext. et int - - 2 1 3

Ext. et int - - - 1 1

2 10 59 74 145

Y vaehes
G genisses

Masseters externes 93
Masseters internes 45
Masseters externes et internes 7

Epicarde 1

Total 146

cysticerques vivants 68
cysticerques morts 76
cysticerques morts (coeur) 1

cysticerques morts et vivants 1

Total 146

L'examen de ces tableaux nous permet de constater que les cysticerques
sont deux fois plus frequents dans les masseters externes que dans les internes
(Tabl. 4). Notons que leur masse musculaire est aussi plus importante.

Le rapport entre cysticerques morts et cysticerques vivants est dans l'en-
semble d'environ 1 : 1 (Tabl. 4). II n'en est pas de meme entre les deux muscles
masticateurs, ou l'on voit que le pourcentage de cysticerques vivants dans
le masseter interne est plus important.
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Masseters internes: 27 vivants — 18 morts (soit environ 3 pour 2).
Masseters externes: 38 vivants — 55 morts (soit environ 3 pour 4).

Nous verrons encore plus loin que ce rapport entre cysticerques vivants
et morts sera fortement modifie pour le coeur. Nous croyons pouvoir
donner une explication en disant que la duree de vie du cysticerque est pro-
portionnelle ä la vascularisation et que plus le muscle est irrigue par le sang,
plus la vie du parasite est breve. On pourrait done en deduire que les parasites

egares dans les autres muscles du corps ont une longevite accrue. Ce qui
serait un premier argument pour la congelation obligatoire de tout animal
trouve avec un parasite mort ou vivant.

La plupart des auteurs notent que cette parasitose atteint surtout le jeune
betail; or, nous devons constater que les resultats obtenus ä Geneve ne mon-
trent qu'une petite difference: 6,1% pour les genisses et 4,74% pour les
vaches (Tabl. 5).

Tableau 5 Repartition selon le sexe.

Categorie Animaux avec Animaux % betes
betail cysticerques abattus parasitees

Taureaux 2 123 1,6
Boeufs 10 166 6,0
Vaches 59 1245 4,74
Genisses 75 1226 6,1

Total 146 2760 5,3

Tableau 6 Repartition selon le nombre.

Nombre d'animaux hebergeant des cysticerques
Nombre total de

cysticerques trouves
par animal

dans les masseters: dans le cceur:

0 cyst. 1 cyst. 2 cyst. 0 1 2 3 4

- 37*
61
26 3*

61
26

- - 1

2

1

5 1 1 5 - 3

5
2
1

-
— — 5

2
1

4
5
6

1 134 11 65 27 5 8 1 -

Remarque: * le cceur n'a pas ete examine.
Cyst. cysticerques.
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Dans les masseters:

Dans le cceur:

Dans les masseters
et dans le cceur:

134 cas ou 92,4% avec 1 cysticerque
11 cas ou 7,6% avec 2 cysticerques
27 cas ou 65,9% avec 1 cysticerque

5 cas ou 12,2% avec 2 cysticerques
8 cas ou 19,5% avec 3 cysticerques
1 cas ou 2,4% avec 4 cysticerques

61 cas ou 57,5% avec 1 cysticerque
30 cas ou 28,3% avec 2 cysticerques

7 cas ou 6,6% avec 3 cysticerques
5 cas ou 4,7% avec 4 cysticerques
2 cas ou 1,9% avec 5 cysticerques
1 cas ou 1,0% avec 6 cysticerques

Dans le cadre de cette enquete, nous avons soigneusement inspecte le
cceur chaque fois qu'un cysticerque etait mis en evidence dans un masseter.
Pour ce faire, le coeur etait debite en tranches d'environ 3 mm ä l'aide d'une
machine ä trancher couramment employee en boucherie; chaque surface de

coupe etait minutieusement examinee sous une bonne lumiere.

Tableau 7 Cysticercose du cceur.

Sur 52 tetes avec un cysticerque vivant dans un masseter:
17 presentaient des cysticerques morts dans le cceur.

2 presentaient des cysticerques vivants et morts dans le cceur.
0 pour les cysticerques vivants dans le coeur.

33 ne presentaient aucun cysticerque dans le cceur.

Sur 52 tetes avec un cysticerque mort dans un masseter:
20 presentaient un cysticerque mort dans le coeur.

1 presentait un cysticerque vivant dans le cceur.
0 pour les cysticerques vivants et morts dans le cceur.

31 ne presentaient aucun cysticerque dans le cceur.

Sur im total de 104 cceurs examines 40 eas positifs, soit le 38,5%.

La proportion entre cysticerques morts et vivants est:
dans le cceur 13:1
dans les masseters externes 3:2
dans les deux masseters 1:1
dans les masseters internes 3:4

Krupski en n'examinant que les masseters trouve egalement une relation entre
cysticerques morts et vivants de 1:1. Pour le cceur cette relation etait par contre de
1 : 20 en faveur des cysticerques morts. Voici, en forme de tableau quelques resultats
trouves chez d'autres auteurs:

Tableau 8 Relation entre cysticerques vivants et morts.

Buri 1 vivant 2 morts
Krupski 1 vivant 2 morts
Bale 1958, 1959 et 1960 1 vivant 2 morts
Schurian 1 vivant 1,8 mort
Varges 1 vivant 0,6 mort
Gregoire 1 vivant 4 morts
Ludwig 1 vivant 6,5 morts
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La presence de cysticerques morts et vivants sur le meme animal parait relativement rare.
Les auteurs suivants rapportent des cas:

Niederehe 3 cas
Sens 1 cas
Brönstrup 12 cas (1 cas pour environ 2000 betes

examinees)
Varges 2 cas (sur 1000 betes examinees)

Sur les 146 tetes avec parasites, une seule abritait des cysticerques morts
et vivants dans la musculature des masseters. En ajoutant encore les resul-
tats de l'examen des eoeurs, on constate que pour 21 cas sur 106 on trouve
des cysticerques morts et vivants sur le meme animal, soit environ 20% des

cas. Ce qui est encore un argument de plus pour la congelation des carcasses
lorsqu'un seul cysticerque, qu'il soit vivant ou mort (calcifie), est trouve
lors de l'mspection.

Par une technique a peu pres semblable, Jepsen et Roth, en pratiquant
de tres nombreuses incisions dans toute la musculature et les visceres de 23

veaux, ont constate sur 17 d'entre eux la presence simultanee de cysticerques
vivants et morts, tandis que 2 seulement ne revelaient la presence que de

cysticerques vivants et 4 uniquement que des vesicules degenerees [19].
Par l'incision des masseters nous avons trouve 11 animaux bicysticerques,

soit le 7,6%. Par l'examen simultane du coeur et des masseters, le pourcen-
tage des animaux trouves porteurs de 2 cysticerques et plus est monte ä 42,5
(Tabl. 6).

Qu'il nous soit permis, au terme de ce travail, de constater que la
Cysticercose bovine sera, apres l'elimination complete de la tuberculose et de la
brucellose bovine, la zoonose la plus repandue parmi notre cheptel bovin.
Pour proteger la sante du consommateur, notre legislation devrait rendre
obligatoire l'application d'une methode appropriee pour son depistage lors
de l'inspection des viandes. Notons pourtant que, d'apres l'avis des specia-
listes, l'inspection des viandes seule ne pourra amener l'extermination de la
Cysticercose bovine. Ce but ne peut etre atteint que par un Systeme d'eradi-
cation qui touche aussi l'homme porteur de tenias et qui constitue la source
intarissable pour l'infestation du betail.

Resume

Les auteurs, a la suite des constatations qu'ils ont faites ä 1'Abattoir municipal de
Geneve, montrent que la Cysticercose bovine est une affection qui ne peut etre negligee.
En effet, en modifiant leurs techniques d'inspection, le pourcentage des positifs a passe
de 0,05 ä 5,3. La presence simultanee de cysticerques morts eb vivants sur le meme
animal a ete constatee dans le 20% des animaux cysticerques.

Zusammenfassung

Die Autoren zeigen im Anschluß an ihre Feststellungen im Schlachthof Genf, daß
der Befall des Rindes mit Cysticercus bovis alle Aufmerksamkeit verdient. Tatsächlich
erhöhte sich nach Verbesserung der Untersuchungstechnik der Prozentsatz finnenbe-
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fallener Tiere von 0,05 auf 5,3%. Das gleichzeitige Vorkommen von toten und lebenden

Finnen im selben Tierkörper konnte in 20% der finnigen Tiere festgestellt werden.

Riassunto

Gli autori, in seguito ai loro carretamenti nel macello pubblico di Ginevra, dimostra-
no che l'infestazione del bovino con il Cystercus bovis merita piena attenzione. In
realtä, dopo migliorata la tecnica delle indagini, la percentuale degli animali colpiti
da panicatura aumenta dal 0,05 al 5,3%. La contemporanea presenza di cisticerchi
morti e viventi nello stesso individuo hapotuto essere accertata nel 20% degli animali
panicati.

Summary
The autors show that, according their observations in the sloughter house of Geneva,

more attention should be paid to the occurance of Cysticercus bovis in cattle. Indeed,
after improvement of the methods of examination the percentage of animals with the
parasite increased from 0,05% to 5,3%. The simultaneous occurance of dead and living
parasites was 20% of the invaded animals.
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